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Lyeée· Belin 
formation· sur-mesure 

•

• une nouvelle

L'établissement ouvre la 
licence Métrologie en 
partenariat avec le Centre 
national des arts et mé­
tiers de Paris. Les douze 
élèves inscrits sont assu­
rés.de trouver un emploi 
dans le contrôle qualité 
de pièces industrielles, 
l'agroalimentaire, la san­
té. Visite. 

Ali athis, bac scientifique et 
l•I BTS cQnception et réalisa­
tion de systèmes automatiques 
en poche, rempile pour une troi­
sième année. Une licence. Et pas 
n'importe laquelle. Cet étudiant 
fait partie - avec onze autres - de 
la première promotion « licence 
professionnelle Métrologie » 
proposée par le Centre national 
des arts et métiers (Cnam) de 
Bourgogne Franche-Comté, en 
partenariat avec le Greta Haute­
Saône Nord Franche-Comté et le 
lycée Belin de Vesoul. 

Elle a officiellement ouvert ses 
portes lundi 3 octobre, la métro­
logie étant la « science de la me­
sure », « ce qui vous permet de 
vivre dans un monde de confian­
ce », résume Marc Himbert, pro­
fesseur au Cnam et membre de 
l'Académie des technologies. 

Lait, sang, pièces mécaniques, 
tout se contrôle 

Mathis, apprenti depuis août à
!'Établissement français du sang 
à Besançon, va alterner deux se-. 
maines de cours au lycée Belin et 
un mois en entreprise où son 
travail « consiste à étalonner de 

La licence "Métrologie" ouvre·ses portes au lycée Belin à Vesoul. Gilles Noir, directeur délégué à la 
formation, accueille les nouveaux apprentis. Photo ER/Édouard CHOU LET 

sondes qui équipent les diffé­
rents instruments comme les ré­
frigétafeur,; de sang ou d'autres 
appareils », précise-t-il. À côté de 
lui, Guillaume (21 ans) travaille 
au contrôle des tomes de Gruyè­
re à Langres, pour Entremont. 
Valentin commence son stage à 
Cornant-sur-Durance (84) chez 
Syntea, une entreprise qui con­
çoit et réalise des stations d'épu­
ration. 

Si leur futur métier d'applica­
tion diffère, les élèves ont le mê-

me.objectif: devenir les spécia­
listes de la mesure que ce soit 
dans le monde industriel, envi­
ronnemental, automobile[ ... ]. Ils 
perfectionneront leurs connais­
sances grâce à des enseignants 
spécialistes de la discipline dont 
certains sont en activité à l'image 
de Laurent Selski, de l'entreprise 
Mesure+, cabinet d'expertise en 
métrologie basée à Andelnans 
(90) et Gaëlle Girandola, du la­
boratoire interprofessionnel
d'analyses laitières de Rioz.

<< Du matériel de métrologie 
perfectionné » 

Cette nouvelle formation est 
une chance pour Vesoul, « et 
pour toute la région car nous 
avons de grands besoins de main­
d'œuvre dans ce domaine», ex­
pose Christophe Decreuse, di­
recteur régional du Cnam 
Bourgogne-Franche-Comté. Le. 
choix de l'établissement vésulien 
a _été décidé par le Cnam « qui 
s'extériorise de Paris pour une 
coopération constructive», syn-
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« Surpris par la 
qualité du matériel 
vésulien » 
Marc Hirnbert est profes­
seur de métrologie, mem­
bre e t  présid�nt de  l'acadé­
mie des technologies à 
Paris. Un ponte dans son 
domaine. Venu depuis Pa­
ris où il enseigne pour le 
Cnam, le professeur s'est 
dit « surpris par la qualité 
du matériel technologique 
que même des établisse­
ments parisiens ne possè­
dent pas», dit-il. La mesu­
re est selon lui « la base 
pour vivre en société. Il 
permet de vivre dans un 
monde de confiance ». 

thétise Alain Chrétien, maire de 
Vesoul, ville qui' profite de l'ac­
tion « Cœur de ·ville » pour ac­
cueillir cette licence. 

Bien sûr, il fallait des compé­
tences. Et du matériel de pointe. 
« Nous avons des appareils de 
métrologie perfectionnés car 
nous possédons une plate-forme 
d' .usinage à grande vitesse qui 
nous demande du contrôle poin­
tu», conclut Jean-Marie Michou­
lier, le proviseur. Les élèves ont 
pris contact avec leur nouvel ate­
lier. Ils ont pu « mesurer » le che­
min pédagogique à parcourir 
avant d'obtenir le diplôme de 
« technicien métrologue ». Ré­
ponse en juin. 

Édouard CHOULET 

La "Franc-maçonnerie ouvre Ses portes à 
l'occasion d'une conférence sur le Droit Humain 
Da nature plutôt' discrète, 
la Franc-maçonnerie invite 
le public ce mardi 4 octo­
bre, à la salle des confé­
rences de la mairie de 
Vesoul autour d'une confé­
rence-débat sur la Franc• 
maçonnerie du Droit Hu­
main Voyages en mixités. 

R 
ares-sontles occasions de les
découvrir et cette conféren­

ce en est une. Amande Pichegru, 
Grand Maître national de la fédé­
ration française du Droit Hu­
main souhaite partager ses idées 
autour d'une conférence-débat 
qu'elle tiendra ce mardi, à 20 h. À 
cette occasion, elle répond à 
quelques-unes de nos interroga­
tions. 

Pourriez-vous nous parler de la 
fédération française du Droit 
Humain que vous présidez ? 

Le Droit Humain est l'obédien­
ce maçonnique historique de la 
rrùxité, pour avoir initié en son 
sein des femmes en pleine égalité 

avec les hommes et, ce, dès le 
XIXe siècle La fédération fran­
çaise est la branche hexagonale 
de la première organisation mix­
te au monde, du fait de la présen­
ce de loges du Droit Humain 
dans plus de 60 pays des 5 conti­
nents, d'Helsinki à Buenos Aires 
en passant par Johannesburg, Pa­
peete ou encore Vesoul. 

Quid de votre implantation à 
Vesoul? 

La loge « Terre Lumière Évolu­
tion » de Vesoul est une loge jeu­
ne et très dynamique. Inaugurée 
en 2012, c'est la première de 
Haute-Saône et nous célébrons 
actuellement ses 10 ans. 

Au sujet de votre prochaine 
conférence : quels seront les 
• thèmes abordés ? I.:objectif
est-il de faire découvrir votre
fédération au public ?

Tout d'abord faire découvrir
l'impressionnante école d'éveil
initiatique et de connaissance de
soi qu'est la franc-maçonnerie,

une organisation qui fait vivre 
des rituels puisant leurs racines 
dans les grands mythes et sages­
ses de l'Humanité. Montrer en­
suite en quoi le Droit Humain est 
très original, moderne, engagé, 
voire transgressif, dans le paysa­
ge maçonnique. Démontrer enfin 
que la franc-maçonnerie n'est pas 
aussi secrète ou difficile d'accès 
qu'on veut parfois le croire ... 

Que signifie la notion de mixi­
tés au sein de votre fédéra­
tion? 

Nos mixités sont celles du gen­
re, mais aussi des générations, 
des styles de vie, des parcours 
professionnels, des options spiri­
tuelles, des sensibilités politi­
ques, des nationalités aussL .. 
Nous aimons mélanger les points 
de vue. Selon nous, on ne peut 
correctement se construire indi­
viduellement, et grandir en tant 
que personne  p le inement  
éveillée, qu'en se frottant à la dif­
férence. 

Louane MASSON 

Amande Pichegru animer.a une conférence sur le Droit Humain, 
mardi 4 octobre à 20 h, à la salle des conférences de la mairie de 
Vesoul •• Photo DR/ER 


